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Frères et soeurs, si j’étais avocat, j’aimerais défendre St
Thomas ! On l’accuse d’avoir douté de la résurrection 
de Jésus, mais croyez-vous que les autres apôtres et 
disciples ont cru sans hésiter ? Non, toute cette semaine
les évangiles les montraient dans le même état d’esprit :
pas un ne croit que le Seigneur est ressuscité ! Le 
problème de Thomas c’est qu’il est bavard et qu’il n’a 

pas fait attention qu’on l’enregistrait ! 
Au fond, que lui reproche-t-on ? Qu’il voulait voir avant de croire ? Et bien oui, il a vu et il a cru, 
mais combien ont vu et n’ont pas cru ! Ce sont eux qu’il faut montrer du doigt, ces disciples 
aveugles, ingrats, ou paresseux qui n’ont pas tiré les conclusions de leurs observations. Et ils sont 
nombreux aujourd’hui encore ceux qui font les malins : « Moi, je croirai en Dieu le jour où je 
verrai » ! Et, disant cela, ils ne font rien pour voir et rien pour chercher. S’ils se bougeaient un peu, 
ils verraient ! Oui je sais, vous allez peut-être me dire : mais Jésus a dit « Heureux ceux qui croient 
sans avoir vu ». Certes, l’acte de foi pur dépasse tout. Je vous ai sans doute raconté mon émotion à 
Lourdes, lorsqu’un jeune garçon trisomique a envoyé un baiser vers la Vierge. Il n’a rien vu, ni 
compris, mais il a cru ! Cet acte est plus beau que tout, mais Jésus n’a pas dit que ceux qui voient 
avant de croire étaient mauvais. Et je pense même que c’est la règle générale. Bien sûr nous n’avons
pas vu Jésus sortir du tombeau, mais nous croyons ceux qui l’ont vu et qui l’ont touché. Sans eux on
n’aurait pas la foi. Voir, savoir, ce n’est pas un défaut, c’est le soubassement de la foi. La foi 
chrétienne s’appuie toujours sur des faits, sur du concret, jamais nous ne mettons « les idées » avant
la réalité. Pardonnez-moi mais je trouve tout à fait normal que St Thomas ait demandé à voir. Il ne 
voulait pas s’emballer sur une impression, sur des ragots, ou sur des prémonitions ! A partir de ce 
qu’il a vu, il a compris que JC était vivant. 
Ne critiquons pas St Thomas, c’est un homme qui a les pieds sur terre et qui a du bon sens, une 
valeur très rare de nos jours, le bon sens ! Il ne gobe pas tout ce qu’on lui dit, il réfléchit, c’est de la 
prudence et de la Sagesse. Oui, la foi chrétienne consiste à faire confiance à JC, mais pour lui faire 
confiance, il faut le voir, le connaitre personnellement, et constater qu’il est fiable. Dire « Je crois et
j’obéis mais je ne comprends rien du tout », c’est idiot ! C’est en nous appuyant sur l’existence du 
Seigneur, sur ses actes, ses paroles et sa promesse accomplie de ressusciter, que nous pouvons 
croire en lui. Il n’y a rien d’irrationnel dans la foi chrétienne. Bien sûr il n’y a pas de preuve dans le 
sens où tout le monde serait obligé de croire. Mais la foi s’appuie toujours sur des faits, ensuite elle 
les dépasse et les éclaire. St Thomas est comme nous, il a besoin de voir et de savoir, avant de 
pouvoir dire en vérité : « Mon Seigneur est mon Dieu » ! 
Frères et soeurs, nous avons plus de chance que St Thomas parce que nous avons 2000 ans 
d’histoire derrière nous, 2000 ans de témoins de la foi, 2000 ans de faits qui attestent de la force de 
la foi dans les personnes et les sociétés. Nous pouvons être fiers de croire avec les martyrs qui 
n’avaient peur de rien, avec les grands penseurs de l’histoire, avec des chefs et des rois admirables, 
avec des hommes et des femmes qui ont suivi JC, avec l’exemple de tant de saints et saintes dont la 
vie nous édifie et nous stimule. Qui peut aligner une telle «collection» de héros et de hérauts ! Voilà 
des faits et des témoins sur lesquels s’appuie notre foi ! Oui, la foi est une expérience personnelle, 
un choix personnel et libre. Du reste, ce point n’est pas contesté aujourd’hui, où l’individualisme 
pousse justement à faire de la religion une démarche purement privée et subjective. Mais avec 
l’expérience personnelle, notre foi a un solide ancrage dans la réalité des personnes et de l’histoire. 
Nous autres, voisins du Rhône, nous avons vu débarquer : Lazare, Marie-Madeleine, Marthe, les 
Stes Maries, Maxime, Sidoine, Ruf, Suzanne, Zachée, Véronique, Trophime, Claudia, peut-être St 
Paul lors de son voyage en Espagne, et tant d’autres après eux ! Qu’ont-ils fait ? Ils ont mis JC sous 
nos yeux, nous l’avons vu et nous croyons en lui. Voilà ce que nous avons à faire, à notre tour. 
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